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77me ASSEMBLEE GENERALE

DISCOURS DE BIENVENUE
PAR M. GEORGES FREPP

president de la section de la Prevöte

Sans musique, sans chansons,
Que serait la vie

En pla9ant cette journee sous le signe de la bonne humeur et
dans une atmosphere tout impregnee de chansons et de melodies
du pays, permettez-moi de vous dire

Mesdames,
Messieurs et chers emulateurs,

tout le plaisir que nous avons de vous recevoir ä Moutier.

Apres le luxe et la somptuosite de l'hötel de ville bälois, tout
specialement de la magnifique salle du Grand Conseil et de l'hötel
des Trois Rois de Bale, la reception d'aujourd'hui vous paraitra
peut-etre un peu simple, mais la comparaison entre l'opulente cite
rhenane et le chef-lieu de la Prevöte n'est pas possible, et si les
emulateurs savent appretier le confort et le luxe des palais, ils savent
aussi faire les distinctions necessaires et s'accommodent fort bien de
locaux moins somptueux. Ce qu'ils apprecient surtout, c'est un
accueil chaleureux et cordial. Et pour ne le ceder en rien ä nos amis
de Bale, ä vous, Mesdames, nous adressons notre plus gracieux sou-
rire... — oh je sais bien que sous ce rapport, il ne nous est pas
possible de concurrencer M. le secretaire central, mais que voulez-
vous, on fait ce qu'on peut — avec vous, Messieurs, nous echan-
geons de cordiales poignees de mains, et ä vous tous, chers emulateurs,

figures sympathiques que nous aimons tänt revoir, nous disons
de cceur : Soyez les bienvenus Nous n'aurions garde d'oublier la
venerable personne que vous representez, qui fete cette annee ses

nonante-cinq printemps : la Societe jurassienne d'Emulation. Nous
lui presentons nos hommages, et si nous avons voulu la recevoir au
Foyer et ä la Maison des Oeuvres, c'est bien pour qu'elle se sente
chez elle, pour que, chers amis emulateurs, vous vous sentiez chez
vous. Et je vous redis, comme dans le refrain d'une chanson de fete
de Jämes Juillerat: A Moutier, soyez les bienvenus
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Societe jurassienne d'Emulation Elle a garde tout son prestige
dans notre bonne cite prevötoise. Je n'en veux pour preuve que le
zele et rempressement de tous et de chacun ä seconder dans leur
travail les organisateurs de l'assemblee d'aujourd'hui. C'est d'abord
la Bourgeoisie de Moutier qui, rappelant ä l'Etat de Berne sa pro-
messe, lui demande de retablir pour la seance de l'Emulation l'ins-
cription dans les gorges de Court datant de 1752 sous le regne du
prince-eveque Joseph-Guillaume Rinck de Baldenstein. Remarquez
la coincidence : 1752 -1942, cent nonante ans, soit juste le double
de l'äge de l'Emulation jurassienne C'est encore la Bourgeoisie, de
concert avec la Municipality, — collaboration de bon augure —•

qui estiment que les seances comme celles-ci creusent l'estomac, et
qu'entre l'administratif et l'historique, les emulateurs accepteront
bien un petit reconfort! Ce sont ensuite les paroisses protestante
et catholique qui, aimablement, mettent ä disposition leurs vastes
et beaux locaux du Foyer et de la Maison des Oeuvres. L'on aura
ainsi l'illusion de passer de la Prevöte Sur les Roches, protestante, ä
la Prevöte Sous les Roches, catholique. Avec un peu d'imagination,
on pourra aussi tres bien se representer MM. les emulateurs dans le
röle de Leurs Excellences de Berne venant rendre visite ä Moutier
ä leurs fideles combourgeois de la Prevöte, et qui, rentrant par le
Petit Val et la Courtine, acceptent avec plaisir de s'asseoir ä la table
du Reverendissime abbe de Bellelay Puis c'est l'Ecole secondaire,
dont les eleves viendront ce matin souligner par des chants les
biographies de trois musiciens de chez nous. Cet apres-midi, on
entendra soliste, choeur d'hommes et choeur mixte de circonstance
chanter encore des airs de nos compositeurs aimes. L'orchestre Mas-
cotte a voulu egalement agrementer la journee, de meme que les
Nouveaux Compagnons, mais chut! n'en disons pas trop. Les pein-
tres prevötois sont, eux aussi, de la fete, puisque leur exposition
s'est ouverte aujourd'hui meme dans les locaux de l'hötel de la
Gare. Vous aurez de meme apprecie ä sa juste valeur le geste du
Comite du Foyer de prolonger ä votre intention l'exposition du
Vieux-Moutier. Enfin, le « Petit Jurassien », encore tout ä la joie de
son cinquantenaire, complimente en ce jour son ainee, Dame
Emulation. Et tout cela, bien simplement, dans le seul but de faire plaisir.

Maintenant, Mesdames et Messieurs, un peu d'histoire : C'est
de regle et de bonne tradition dans notre societe. Je ne m'amuserai
pas ä vous dire ce' qui s'est passe ä Moutier depuis cinquante ans.
« Le Petit Jurassien », dans son numero du cinquantenaire, s'en est
charge et l'a fait d'excellente facon. Je remonterai done un peu plus
haut dans 1'histoire. A la seance de l'Emulation de 1890, M. Casimir
Folletete, dans un magistral expose sur la Prevöte de Moutier-
Grandval pendant la Revolution jusqu'ä son annexion ä la France,
avait montre comment, grace ä la combourgeoisie qui le liait ä la
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puissante republique de Berne, notre petit pays n'avait pas ete
occupe par les troupes frantpaises en 1792, qu'il avait ainsi echappe
aux exces de la Terreur. — Le surnom de Terre Sainte donne au
Val Terbi vient de cette epoque. — II terminait par ces remarques
pertinentes : « On comprend que les habitants de cette contree se
soient attaches ä Berne, et que plus tard, quand il s'agira de fixer
le sort de l'ancienne principaute episcopale de Bale, les Prevötois,
sans hesitation aucune, demanderont le rattachement de leur contree
au canton de Berne. » Ce fait est prouve sans doute possible par le
meme Casimir Folletete dans son ouvrage sur les origines du Jura
bernois. Et, veritablement, il faut reconnaitre que la Prevöte de
Moutier-Grandval est restee la terre jurassienne la plus fortement
attachee ä Berne. A ce propos, je m'en vais vous faire part d'un
incident assez curieux qui, je crois, vaut la peine d'etre conte. Au
cours des travaux de revision pour l'introduction du registre foncier
federal dans la commune de Moutier, nous avons trouve une parcelle
de nonante-huit centiares, formee par le choeur du temple Saint-
Germain, et appartenant ä l'Etat de Berne. Qu'etait-il arrive Dans
les annees 1860, lors de la construction du temple Saint-Germain,
sur l'emplacement de 1'antique collegiale, l'Etat de Berne avait verse
un subside assez important et s'etait reserve la propriete du choeur
de l'eglise. Cette situation a dure jusqu'en 1912, date ä laquelle
l'Etat a retrocede le choeur du temple ä la paroisse protestante.
Vous figurez-vous le choeur de l'eglise Saint-Pierre ä Porrentruy ou
de l'eglise Saint-Marcel ä Delemont propriete de l'Etat A quel
dessein obeissait la puissante republique de Berne en agissant de la
sorte Etait-ce pour se gagner ä jamais le coeur de ses administres,
les Prevötois Vous savez que, parfois, le coeur a ses raisons II
faut avouer en tout cas que si c'etait lä le but gouvernemental, il
aurait ete atteint, car les Prevötois ont toujours ete et sont encore ä

l'heure actuelle de chauds partisans de leurs anciens combourgeois
de Berne. II fallait, en effet, etre Prevötois pour tenir cette gageure :

faire acclamer ä Porrentruy, vous m'entendez bien, ä Porrentruy, la
reunion du Jura au canton de Berne. Cela se passait en 1908, lors
du festival (Festspiel) donne ä l'occasion de la fete cantonale de
musique. Et ces trois Prevötois, vous les avez dejä nommes : l'auteur,
Hippolyte Sautebin, de Saicourt; les compositeurs, Louis Chappuis,
de Mervelier, et Jämes Juillerat, de Sornetan I

Mesdames et Messieurs,

II me reste encore quelque chose ä vous dire : Dans le courant
du mois de juin 1942, la Societe des chanteurs suisses a fete le
centenaire de sa fondation. Au cours de la manifestation officielle,
M. Etter, president de la Confederation a remercie, au nom du
Conseil federal, les chanteurs suisses d'avoir grandement contribue



au developpement culturel du pays et de tout le travail fourni pour
le maintien, l'accroissement et l'elevation de l'esprit national et pa-
triotique. Ces buts sont aussi ceux de la Societe jurassienne d'Emu-
lation, et il nous a paru indique d'associer l'Emulation, lors de son
assemblee generale de 1942, ä la celebration de ce centenaire. Une

•partie importante de notre patrimoine jurassien, les oeuvres — chants
et musique — de nos compositeurs risquent de se perdre si quel-
qu'un ne les rassemble. C'est pour obvier en quelque sorte ä ce
danger pendant qu'il en est temps encore, et pour combler une
lacune dans les « Actes », que les biographies de trois musiciens de
chez nous, avec la liste aussi complete que possible de leurs oeuvres,
figurent au programme de la partie litteraire. Tout ne merite peut-
etre pas de passer ä la posterite, mais tout, non plus, ne doit pas
tomber dans l'oubli. Ce n'est qu'un commencement, et nous espe-
rons bien que le tour des autres musiciens de chez nous, plus parti-
culierement de Neuenschwander, Ruegg, Steiner, viendra aussi. Et
pour vous donner un avant-goüt des productions que vous entendrez
au cours de la journee, je m'en vais vous dire les paroles de Virgile
Rossel de ce fameux chant du Jura de Neuenschwander :

O mon eher Jura, ma verte prairie,
Aux vallons riants, aux sombres forets,
J'entends s'eveiller la saison fleurie
Tes jours sont si doux, tes matins si frais.
Ton printemps m'enchante, tes fours sont si doux,
Ton printemps m'enchante, Et je chante.

O mon vieux Jura, mon humble patrie.
Je sais des pays plus beaux et plus grands.
Mais toi c'est toufours la maison cherie
Tu n'as qu'ä sourire, et tu me reprends!
Toi c'est mon cceur meine, quand tu me souris,
Toi c'est mon coeur meme, Et je t'aime!

C'est dans ces sentiments que je declare ouverte la 78e assemblee

de la Societe jurassienne d'Emulation. M. le president central
voudra bien en presider les deliberations.

Moutier, 3 octobre 1942.
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